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NOTE SUR DEUX INTERESSANTS
MUSTELIDAE (CARNIVORA)
DU MIOCENE SUPERIEUR

DE LA GRIVE-SAINT-ALBAN, ISERE

PAR

Gerard de BEAUMONT

INTRODUCTION

Les pieces decrites ci-dessous m'ont ete confiees par M. Pierre Mein, Maitre-
assistant ä la Faculte des Sciences de Lyon, que je remercie une fois de plus tres
vivement. II s'agit d'un excellent moulage, execute au British Museum, du type de

Trochictis pusilla Major, un fragment de mandibule avec P4 et Mx figure pour la

premiere fois par Pilgrim (1932, planche I, fig. 3) et d'une carnassiere inferieure
isolee trouvee par P. Mein au cours de ses fouilles recentes.

II nous a paru necessaire de faire connaitre ou de decrire et figurer plus & fond
ces deux pieces interessantes meme si les resultats obtenus sur le plan systematique
ne sont peut-etre pas definitifs.

Ainsi que nous tenterons de le montrer plus loin, il nous apparait que ces restes

doivent se classer, comme sous-genre nouveau, dans le genre Plesiomeles Viret et

Crusafont (1955), celui-ci ayant vraisemblablement plus de rapport avec les Mephi-
tines qu'avec les Melines.

DESCRIPTIONS

Plesiomeles (Grivamephitis) pusilla (Major) n. sg.

Type et unique specimen: Mandibule avec P4 et Mr
Loc. typ.: La Grive-Saint-Alban, Isere.

Niveau: Tortonien (niveau classique

La P4 est une dent simple, de silhouette laterale en triangle grossierement
isocele, dont la verticale du sommet se situe un peu en avant du milieu de la base.
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Le tres faible ressaut anterieur correspond seulement ä l'epaisseur du cingulum;
en arriere il y a un denticule legerement plus fort. En vue occlusale, la dent est

ovalaire avec toutefois une face externe un peu plus plane et une largeur maximum
quelque peu decalee vers 1'arriere; la couronne est faiblement et regulierement
recourbee vers l'interieur dans le sens de la hauteur. Encore qu'elle soit legerement
abimee, il semble possible d'affirmer que la marge posterieure presente au milieu
de la hauteur une legere encoche suivie vers le bas d'un saillant obtus et allonge,
le tout ne representant pas toutefois un vrai denticule. Le cingulum n'est present que
sur la face interne et aux extremites.

Fig. 1.—Plesiomeles (Grivamephitis) pusilla (Major), n. sg. Mandibule avec P4 et Mx.
Type. Tortonien; La Grive-Saint-Alban, Isere.

Original au British Museum, x 3 env.

La est une dent proportionnellement forte (5,3; 2,3), plutöt etroite et dont
la courbure longitudinale en S frappe d'cmblec en vue occlusale. Le trait le plus

important du trigonide reside dans sa large ouverture vers l'interieur. Le fort para-
conide, ä marge anterieure subverticale, est Oriente surtout dans le sens anteropos-
terieur; il n'y a pour ainsi dire pas d'arete interne descendant vers 1'arriere. Le proto-
conide, aussi long que ce dernier, est de hauteur moyenne. Son sommet se situe assez

en retrait et sa marge posterieure qui porte une arete assez nette est legerement
oblique. Le metaconide est fort, piquant et un peu recule par rapport au denticule

principal; il y a trois aretes emoussees, une externe le reliant au protoconide, une
anterointerne tres faible et une posterieure parallele ä celle du protoconide,
determinant avec celui-ci une nette concavite subverticale sur 1'arriere du trigonide. Le
talonide est nettement separe de la partie anterieure de la dent, les deux aretes

signalees ci-dessus ne se continuant ni 1'une ni l'autre dans ses rebords. II est allonge,
aussi large que le trigonide et son pourtour est tres regulierement recourbe en vue
occlusale. Sa partie externe porte un hypoconide dominant, en V tres ouvert, ä sommet
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peu marque et situe assez en arriere. II n'y a pas de prohypoconide mais sur la marge
posterieure s'ajoute un sommet tres emousse. Le rebord interne monte rögulierement
vers l'arriere; un peu moins haut que l'externe et fort tranchant il est legerement
ondule par la presence de quelques faibles eminences pratiquement egales. La depression

centrale, nettement fermee en arriere, n'est pour ainsi dire pas entamee par les

faibles sommets qui l'entourent. Sa zone la plus profonde est bien definie et apres
un bref crochet vers l'interieur s'etend dans le sens anteroposterieur en suivant le

bord lingual. Elle divise longitudinalement le talonide en deux parties dont I'externe
vaut les | de la largeur totale.

La M2 est representee par un alveole elliptique et fort allonge dont le grand
diametre vaut pres du double du petit.

Le fragment de mandibule est bas, moins haut que la longueur de Mx sous cette
derniere et sa hauteur croit legerement vers l'avant. La fosse masseterique commence
juste derriere la verticale de la partie posterieure de l'alveole de M2. Le trou mandibulare

se voit encore tout juste avant la brisure et il y a, ä mi-hauteur sous le milieu
de la P4, un gros foramen mentonnier.

Plesiomeles (Grivamephitis) meini n. sg., n. sp.

Type et unique specimen: Carnassiere inferieure gauche.

Loc. typ.: La Grive-Saint-Alban, Isere.

Niveau: Tortonien (niveau superieur).

Fig. 2.—Plesiomeles (Grivamephitis) meini. n. sg., n. sp. Mt.
Type. Tortonien; La Grive-Saint-Alban, Isere.

Faculte des Sciences, Lyon, x 3 env.

Si nous comparons cette dent ä la Mj de la piece decrite ci-dessus, nous voyons
qu'elle est un peu plus volumineuse (6,5; 2,9) et que sa largeur maximum se situe

au niveau du talonide. La face externe est plus rectiligne de sorte que s'estompe

l'impression sinueuse en vue occlusale. Le trigonide ä relief un peu empäte presente
un protoconide legerement plus bas et sans vraie arete posterieure, de sorte que
la face arriere est presque plane et orientee un peu obliquement. Le metaconide est

legerement plus large et n'a pour ainsi dire pas d'arete anterieure. Le talonide a
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un tres faible prohypoconide. Le sommet Ie plus haut du bord externe est un peu
plus avance et le denticule qui le suit nettement mieux individualist. Derriere lui,
presque ä l'extremite posterieure, on a encore une petite elevation. Les differences

sont plus sensibles sur le bord interne oü k la place de faibles ondulations il y a trois
sommets bien definis, de moins en moins robustes vers l'arricre, mais qui culminent
ä hauteur approximativement egale, car le bord monte ici aussi en direction
posterieure. La depression centrale a un fond legerement moins marque et situe en position
un petit peu plus externe.

REMARQUES

Nous serons exceptionnellement bref, la pauvrete du materiel ne justifiant pas
de longs developpements et ne permettant de donner aux conclusions qu'un caractere

provisoire. Nous nous baserons ici surtout sur les resultats de Pilgrim (1932, 1933),

Viret (1951), Viret et Crusafont (1955), Ginsburg (1961) et Petter (1967, 1971)

ainsi que sur de nombreuses observations personnelles.
11 est difficile de ne pas croire ä une nette parente entre les deux formes decrites

ci-dessus. P. (G.) pusilla, probablement plus ancien, est plus primitif par presque
tous les caracteres qui le separent de P. (G.) meini, mais on ne peut affirmer qu'il
en est l'ancetre.

En ce qui regarde l'enregistrement de ces fossiles dans le genre Plesiomeles,

Viret et Crusafont (1955) avaient souligne ses rapports avec P. (G.) pusilla ran-
geant meme ce dernier dans leur nouveau genre. Si nous avons confirme ce point
de vue, c'est ä vrai dire surtout grace ä la decouverte de la nouvelle forme. Sans etre

tout ä fait intermediaire pour tous les caracteres, celle-ci est entre autres plus proche
de la forme vallesienne par l'elargissement du talonide, ramollissement de certains

reliefs, la decoupure plus nette du bord interne du talonide et l'absence totale d'une
arete anterieure sur le metaconide. P. cajali toutefois ne semble pas avoir sur son
talonide, un peu plus long, un denticule aussi fort derriere l'hypoconide et le premier
sommet du bord interne parait plus proche du metaconide.

11 y a moins de parente entre les deux formes groupees dans le sous-genre
Grivamephitis et d'autres Mustelides. Trocharion a un trigonide beaucoup trop bas et
ferme et un talonide trop simple, ä pointes trop elevees. Le groupe Taxodon-
Melidellavus a une carnassiere trop ecrasee, ä trigonide trop peu preponderant,
ou l'arete du paraconide est trop oblique et k talonide trop long et trop large pour
entrer en ligne de compte ici. Avec Trochictis les rapports ne paraissent pas non
plus tres etroits. Cette forme a un talonide plus court k bord interne nettement moins
large et moins decoupe et dont la limite avec le trigonide, surtout du cote interne,
est moins tranchee. Les formes envisagees ci-dessus sont les seules ä pouvoir etre
prises en consideration parmi les Melines oü elles sont habituellement rangees.
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Si nous passons du cöte des Mephitines, la situation se presente comme suit.

Viret et Crusafont avaient dejä insiste (en note infrapaginale) sur les similitudes
entre les carnassieres de Plesiomeles cajali et de Promephitis et nous ne pouvons que
confirmer cette observation valable aussi pour P. (G.) meini. Ces auteurs toutefois
reconnaissent aussi des differences entre ces genres dans le raccourcissement du

museau, la reduction des premolaires et la forme de Tos mandibulaire. Meme si par
tous ces traits les formes groupees dans le sous-genre Grivamephitis sont plus
primitives, ces divergences excluent certes une fusion des deux genres. Cependant, ce

fait ne saurait empecher de placer Plesiomeles plutöt parmi les Mephitines ce qui
semble possible depuis l'enregistrement dans cette sous-famille du genre Proputorius
(P. sansaniensis et P. pusillus); Tos mandibulaire y a une forme bien plus « normale ».

Plesiomeles pusilla parait par quelques traits voisin de Proputorius pusillus (M,
sinueuse en vue occlusale, encoche verticale sur la face posterieure du trigonide, aspect
general). Le second a cependant un talonide plus coupant et plus court ainsi qu'un
metaconide plus faible. Une parente proche ä la base entre les rameaux Proputorius
et Plesiomeles parait neanmoins probable meme si revolution ulterieure du second

conduit ä des divergences croissantes.
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